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Selon saint Jean
Jn 10, 11-18

11 En ce temps-là, Jésus déclara : «Moi, je suis le bon 
pasteur, le vrai berger, qui donne sa vie pour ses 
brebis.

12 Le berger mercenaire n’est pas le pasteur, les brebis 
ne sont pas à lui : s’il voit venir le loup, il abandonne les 
brebis et s’enfuit ; le loup s’en empare et les disperse.

13 Ce berger n’est qu’un mercenaire, et les brebis ne 
comptent pas vraiment pour lui.

14 Moi, je suis le bon pasteur ; je connais mes brebis, 
et mes brebis me connaissent,

15 comme le Père me connaît, et que je connais le 
Père ; et je donne ma vie pour mes brebis.

16 J’ai encore d’autres brebis, qui ne sont pas de cet 
enclos : celles-là aussi, il faut que je les conduise. Elles 
écouteront ma voix : il y aura un seul troupeau et un 
seul pasteur.

17 Voici pourquoi le Père m’aime : parce que je donne 
ma vie, pour la recevoir de nouveau.

18 Nul ne peut me l’enlever : je la donne de moi-même. 
J’ai le pouvoir de la donner, j’ai aussi le pouvoir de la 
recevoir de nouveau : voilà le commandement que j’ai 
reçu de mon Père. »

Année B — 4ème dimanche de Pâques
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Année B

4ÈME DIMANCHE 
DE PÂQUES
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Autres lectures du dimanche

Livre des Actes des Apôtres
Ac 4, 8-12

Psaume
Ps 117 (118), 1.8-9, 21-23, 26.28-29

08 En ces jours-là, Pierre, rempli de l’Esprit Saint, 
déclara : « Chefs du peuple et anciens,

09 nous sommes interrogés aujourd’hui pour avoir fait 
du bien à un infirme, et l’on nous demande comment 
cet homme a été sauvé.

10 Sachez-le donc, vous tous, ainsi que tout le peuple 
d’Israël : c’est par le nom de Jésus le Nazaréen, lui que 
vous avez crucifié mais que Dieu a ressuscité d’entre 
les morts, c’est par lui que cet homme se trouve là, 
devant vous, bien portant.

11 Ce Jésus est la pierre méprisée de vous, les 
bâtisseurs, mais devenue la pierre d’angle.

12 En nul autre que lui, il n’y a de salut, car, sous le ciel, 
aucun autre nom n’est donné aux hommes, qui puisse 
nous sauver. »

R/ La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs est 
devenue la pierre d’angle. ou : Alléluia ! (Ps 117, 
22)

Rendez grâce au Seigneur : Il est bon !
Éternel est son amour !
Mieux vaut s’appuyer sur le Seigneur
que de compter sur les hommes ;
mieux vaut s’appuyer sur le Seigneur
que de compter sur les puissants !

Je te rends grâce car tu m’as exaucé :
tu es pour moi le salut.
La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs
est devenue la pierre d’angle :
c’est là l’œuvre du Seigneur,
la merveille devant nos yeux.

Béni soit au nom du Seigneur celui qui vient !
De la maison du Seigneur, nous vous bénissons !
Tu es mon Dieu, je te rends grâce,
mon Dieu, je t’exalte !
Rendez grâce au Seigneur : Il est bon !
Éternel est son amour !
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Première lettre de saint Jean
1Jn 3, 1-2

01 Bien-aimés, voyez quel grand amour nous a 
donné le Père pour que nous soyons appelés 
enfants de Dieu – et nous le sommes. Voici pourquoi 
le monde ne nous connaît pas : c’est qu’il n’a pas 
connu Dieu.

02 Bien-aimés, dès maintenant, nous sommes 
enfants de Dieu, mais ce que nous serons n’a pas 
encore été manifesté. Nous le savons : quand cela 
sera manifesté, nous lui serons semblables car nous 
le verrons tel qu’il est.
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Ma prière pour la liturgie de la Parole 

Nous venons de terminer la catéchèse d’adultes. Au 
terme de celle-ci ou dans les jours qui suivent, je confie 
ma plume à l’Esprit saint. C’est dans le silence qu’il fait 
naître sa prière en moi. Je pourrai éventuellement offrir 
cette prière lors de la liturgie de la Parole à vivre ensemble 
à la suite de la catéchèse.

Dans cette prière, j’intègre au moins l’une des « images» des textes 
bibliques de la liturgie de ce dimanche.

___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
_______________________________Amen

On peut choisir « d’écrire une prière ». 
On se met alors à la recherche des 
bons mots, de belles formules et de 
possibles jolies choses à dire à Dieu. Et 
l’on s’empresse de lui rédiger nos 
paroles. Mais ce n’est pas le chemin 
que vous empruntez.

Vous avez plutôt choisi l’autre route : 
celle de la descente et de l’écoute. Des-
cendre au plus intime de vous-même 
afin de goûter ce silence qui permet 
d’écouter Celui qui parle à l’intérieur, 
au-dedans. En effet, vous avez plutôt 
choisi de laisser l’Esprit saint être prière 
en vous et vous désirez lui offrir votre 
main, votre plume, votre cœur affamé 
et traversé par le désir d’être
en présence du mystère de Dieu.

Vous croyez que seul l’Esprit peut 
animer, enflammer, vivifier les mots des 
Écritures et leur permettre de devenir 
Parole de vie et de feu pour vous et 
pour le monde ! Vous croyez que l’Es-
prit saint vous introduit dans l’intimité 
du dialogue amoureux du Père et du 
Fils. Il vous y conduit afin d’y avoir part 
vous aussi  ! Vous croyez que la prière 
n’est pas la vôtre, mais celle de Dieu en 
vous. Celle de l’Esprit qui dépose les 
mots de Dieu en votre cœur et sur vos 
lèvres. Vous savez que la prière n’est 
pas faite de mots que l’on devrait 
rabâcher « comme les païens : ils 
s’imaginent qu’en parlant beaucoup ils 
se feront mieux écouter. N’allez pas 
faire comme eux ; car votre Père sait 
bien ce qu’il vous faut, avant que vous 
le lui demandiez. (Mt 6, 7-8). Vous 
savez que la prière est désir d’écouter 
des mots inouïs, une Parole saisissante 
et apaisante, un murmure qui fait 
passer du désert à la Terre Promise.

Yves Guérette    E



Et c'est pourquoi l'homme poussait de profonds 
soupirs, quand il devait supporter continuellement 
des maîtres aussi cruels. Le roi prophète, nous 
voyant libérés de ces calamités et ramenés au 
culte du Créateur, à la grâce du Père, à la liberté au 
service d'un bon maître, s'exclame à juste titre: 
Servez le Seigneur dans l'allégresse, venez à lui 
avec des chants de joie (Ps 99,2). Car ceux que leur 
culpabilité avait rejetés, ceux que leur mauvaise 
conscience avait chassés, voici que la grâce les 
ramène, l'innocence les réconcilie. Nous sommes à 
lui, nous, son peuple et son troupeau (Ps 99,3). On 
nous a montré, en langage de parabole, que le 
Pasteur est venu du ciel et qu'il ramènerait aux 
pâturages vivifiants, dans une allégresse céleste, 
les brebis errantes et empoisonnées par des 
nourritures mortelles.

Venez dans sa maison lui rendre grâce, dans sa 
demeure chanter ses louanges (Ps 99,4). Seule la 
proclamation de sa louange nous fait entrer dans 
sa demeure par la porte de la foi. [...] Rendez-lui 
grâce et bénissez son nom (Ps 99,4). Ce nom par 
lequel nous avons été sauvés, ce nom qui fait 
fléchir le genou à toute créature au ciel, sur terre, 
aux enfers, et par lequel la création chérit 
infiniment Dieu, son Seigneur. Oui, le Seigneur est 
doux, éternel est son amour (cf. Ps 99,5). Il est 
vraiment doux en raison de sa miséricorde, c'est 
par elle seule qu'il a daigné retirer la sentence 
amère qui condamnait le monde entier. Voici 
l'Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde
(Jn 1,29). 

Dans la lecture de ce jour, le Christ a proclamé: 
Je suis le Bon Pasteur, le vrai berger. Le vrai 
berger donne sa vie pour ses brebis (Jn 10,11). Il 

nous a indiqué ainsi que sa venue sur la terre comme 
pasteur des nations serait un bienfait pour nous. 
Aussi, lui qui est le maître, cherche-t-il des 
collaborateurs, des assistants pour le monde entier, 
lorsqu'il dit (dans le psaume): Acclamez le Seigneur, 
terre entière (Ps 99,1).

Au moment de retourner au ciel, il confie donc à 
Pierre le soin de paître ses brebis à sa place. Pierre, 
m'aimes-tu? dit-il, Sois le Pasteur de mes brebis. Et 
pour que Pierre ne commence pas par contraindre de 
façon autoritaire les plus petits du troupeau, mais les 
porte avec douceur, il répète sa question: Pierre, 
m'aimes-tu? Sois le Pasteur de mes agneaux. Il confie 
à Pierre les brebis avec leurs petits, parce qu'il est le 
Pasteur qui prévoit déjà la future fécondité de son 
troupeau.

Pierre m'aimes-tu? Sois le Pasteur de mes agneaux
(Jn 21,15-17). C'est à ces agneaux que saint Paul, 
collègue de Pierre le Pasteur, offrait le lait d'une 
nourriture spirituelle. Le saint roi David l'avait compris, 
et il s'écrie, comme s'il était lui-même une brebis: Le 
Seigneur est mon berger: je ne manque de rien. Sur 
des prés d'herbe fraîche, il me fait reposer. Il me mène 
vers les eaux tranquilles et me fait revivre (Ps 22,1-2).

Le verset suivant de notre psaume annonce aux 
croyants qui reviennent aux pâturages de la paix 
évangélique la joie qui succède aux gémissements 
causés par les guerres, à une triste vie ensanglantée, 
à la servitude. Car l'homme était esclave du péché, 
captif de la mort, enchaîné par ses crimes. Quand 
n'est-il pas désespéré par ses vices?
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Échos de la Tradition

Homélie de saint Pierre Chrysologue (+450)
Sermon sur le père et les deux fils et sur le psaume 99, 6, 1-4, CCL 24, 44-47.



Ce feuillet biblique du dimanche 
accompagne le livre
Catéchèse biblique de la liturgie
de la Parole

Comme le rapporte le livre des Actes des 
Apôtres, le nombre de disciples se multiplie 
lorsque la Parole de Dieu est féconde et 
lorsqu’elle « croît » (Ac 6, 7).  Lorsqu’elle  « se 
multiplie » (Ac 12, 24) et lorsqu’elle la Parole 
gagne en vigueur (Ac 19, 20), l’Église est 
fortifiée puisque Dieu transforme alors, 
guérit et réconcile les humains entre eux et 
avec Lui. Il les engendre dans sa Vie en 
abondance. 

Voilà le projet de la Catéchèse bilbique de 
la liturgie dominicale de la Parole : 
permettre à la Parole de « se multiplier » et 
de croître dans l’intimité visitée de chaque 
catéchisé adulte faisant le voyage du 
passage de la lecture des Écritures à 
l’écoute de la Parole de feu de Dieu !

En vous procurant ce livre, vous 
décrouvrirez les repères essentiels pour 
l’animation de cette catéchèse pour 
adultes.

Merci de soutenir l’édition du livre religieux 
en vous procurant ce livre chez votre 
libraire ou en ligne à www.novalis.ca

Pour découvrir de nombreuses autres 
ressources pédagogiques au sujet de 
cette méthode de catéchèse, visitez le site 
web qui lui est dédié !

Yves Guérette
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